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MEMOIRES DE LA SOCIETE HDOISE DES SCIENCES MIIEUES
N° 50 1943 Vol. 7, N° 4

Un aspect de la chimie prélavoisienne
(Le cours de G.-F. Rouelle)

par

Claude SECRÉTAN

(Présenté à la séance du 1er décembre 1943.)

La science en somme esl une construction qui tend à

l'impersonnalité, mais chacun des actes de ses constructeurs
est l'acte d'une personnalité.

C'est une des curiosités de l'histoire des sciences de voir
la destinée de certains faits d'abord sans aucune importance,
considérés comme des jeux de nature, des bizarreries
accidentelles, puis regardés tout autrement par quelque
chercheur. Ces faits minimes et comme inertes, tout à coup
deviennent l'origine de recherches et de découvertes
illimitées, p Lefèvre. Entretiens avec Paul Valéry.

Paris, Chamontin 1926, p. 133 et 136.

La vérité c'est le langage qui dégage l'universel. Newton
n'a point « découvert » une loi longtemps dissimulée à la

facon d'une solution de rébus. Newton a effectué une
opération créatrice. Il a fondé un langage d'homme qui pût
exprimer à la fois la chute de la pomme dans un pré el
l'ascension du soleil.

A. de Saint Exupéry. Terre des hommes^
Paris, Gallimard 1939, p. 206.
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